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Extraits du 

Livre du ciel 
 

 « Tu dois savoir que, lorsque j’introduis l’âme dans 

ma Volonté et qu’elle fait son séjour de façon stable dans 

mon Vouloir, étant donné que ma Volonté contient tous 

les biens possibles et imaginables, l’âme ressent alors 

qu’elle est dans l’abondance de tout, et elle est mise 

dans les mêmes conditions que moi, ressentant la 

nécessité de donner plutôt que de recevoir.  Ma fille, je 

mets l’âme qui fait ma Volonté dans les mêmes conditions 

que moi,; elle prend part à mes grandes joies et à mes 

amertumes, et tout ce qu’elle opère est marqué du sceau 

du désintéressement de soi. Ah, oui ! celle qui accomplit 

mon Vouloir est le véritable soleil qui donne lumière et 

chaleur à tous, et elle ressent la nécessité de donner cette 

lumière et cette chaleur. » (3.IX.1913)  
 

 

 « J’ai passé une matinée à prier avec JESUS dans son vouloir. Il m’a dit : ‘As-tu vu ce 

que signifie prier dans mon Vouloir ? Comme  il n’y a aucun endroit où mon Vouloir 

n’existe, celui-ci circule en toute chose et en tous, il est vie, acteur et spectateur  de 

toute chose ; ainsi en est-il des actes faits en mon Vouloir : ils deviennent vie, acteurs 

et spectateurs de toute chose, jusqu’à la joie même, la béatitude et la félicité des 

saints ; ils apportent partout la lumière, l’air embaumé et céleste qui fait jaillir la joie 

et la félicité. » (21.IV.1922) 
 

« Ma fille, toutes les choses que l’âme fait dans ma Volonté et avec moi, c’est-

à-dire les prières, les actions, les pas, etc., acquièrent mes propres qualités, la même 

vie et les mêmes valeurs. Tu vois, tout ce que j’ai fait sur terre, prières, épreuves, 

œuvres, tout cela demeure dans son acte et le demeurera éternellement pour le 

bien de qui en veut. 

 Maintenant, écoute une chose belle et qui n’est pas encore comprise : 

tout ce que l’âme fait avec moi et dans ma Volonté, tout en m’appartenant, reste 

aussi à elle. Le fait d’être au contact de ma Volonté et d’être réalisé avec moi, 

participe à ma propre puissance créatrice. » (21.IX.1913) 
 

« Il suffit que l’âme fasse ma Volonté, et même si elle semble ne rien faire, ce 

n’est pas vrai : elle se trouve déjà unie à l’agir divin et peut dire : ‘Ce que Dieu fait, je 

le fais’. Cela te semble-t-il peu de chose ?  Dieu fait tout, et l’âme prend part à tout. 

Si bien que ce n’est pas selon ses diverses actions ou fonctions que la créature peut 

dire ‘je fais de grandes choses’, mais c’est ma Volonté qui donne valeur aux riens, 

qui les établit dans l’ordre divin et y met son image comme sceau de ses œuvres. 

Contente-toi de faire peu en étant unie à ma Volonté, plutôt que de faire de grandes 

choses sans elle ! D’autant plus que, étant immense, ma Volonté te trouvera en tous ses 

actes et tu te trouveras dans son amour, dans sa puissance, dans ses œuvres, de telle sorte 

que tu ne pourras rien faire sans elle et qu’elle ne pourra rien faire sans toi. » (4.X.1935) 
 

 


